






Note de synthèse des résultats de la campagne de mesures des débits 
à Rozier-Côtes-d’Aurec 

 
 
La société ComaSud, cotraitant de GEOLIS, a réalisé une campagne de mesures des débits sur les 
réseaux d’assainissement collectif de la commune de Rozier-Côtes-d’Aurec (42) répartis en trois 
systèmes de collecte distincts : le bourg, « Rochegut » et « Martinange ». 
 
Le but de l’étude est de quantifier les apports d’eaux usées (EU), d’eaux claires parasites 
permanentes (ECPP) et d’eaux claires météoriques (ECM) sur ces trois bassins versants.  
 
La campagne s’est déroulée en deux temps : 

- Une campagne de mesure effectuée du 25 au 30 juillet 2018, comprenant un bilan 24h en 
entrée de la station d’épuration du bourg de Rozier-Côtes-d’Aurec.  
 

- Une campagne de mesure réalisée sur une période de 4 semaines du 7 novembre  
au 4 décembre 2018 comprenant le suivi de 7 points de mesures de débit en continu sur les 
réseaux d’assainissement, le suivi du fonctionnement de 3 stations d’épurations : 5 bilans 24h 
réalisés, 2 prélèvements ponctuels sur les secteurs du « Pontet » et « Affaux » et le suivi de la 
pluviométrie à l’aide d’un pluviomètre. 

 

RESUME DE LA CAMPAGNE D’AOUT DE TEMPS SEC 

Les volumes journaliers moyens obtenus à l’issus de la campagne sont illustrés ci-dessous : 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

*En rose le VMJ de temps de pluie. 

Bilan : 

- Les volumes journaliers moyens de temps sec observés lors de la campagne sont de : 39,6 m
3
/j. 

- Le volume d’ECPP représente 15,6 m
3
 soit 39% de l’apport journalier moyen. 



RESUME DE LA CAMPAGNE DE NOVEMBRE / DECEMBRE 
 
BILAN DE POLLUTIONS 

Le tableau ci-après présente les rendements des stations d’épurations : 

 

VMJ entré 

(m3/j) 

VMJ sortie 

(m3/j) 

Rendements 

 

DCO DBO5 MES 

STEP Bourg 35,3 / / / / 

STEP Martinange 55,0 20,5 41% 72% 91% 

STEP Rochegut 23,3 23,1 83% 95% 88% 

 

Le rendement en DCO de la station d’épuration de Martinange (surligné en rouge) est inférieur au 

rendement minimum à atteindre de 60% définit par l’arrêté du 21 juillet 2015.Toutefois, la 

concentration en DCO est bien inférieure à la limite indiquée dans cet arrêté. 

Concernant le bilan hydraulique de la STEP de Martinange, le volume moyen journalier en sortie est 

inférieur à celui d’entrée (-60% - surligné en vert). Cette différence s’explique par la montée en 

charge de la seconde lagune dû à la mise en place du seuil pour la mesure de hauteur et le calcul 

des charges. La différence de volume entre l’entrée et la sortie correspond au volume supplémentaire 

stocké par le second bassin. 

Le rapport DCO/DBO5 de la station de Martinange est compris entre 6 et 13 en entrée et en sortie 

respectivement. A titre de comparaison, un rejet domestique classique a un rapport d’environ 2. Cette 

valeur mesurée ponctuellement (un bilan 24h effectué), permet de suspecter un rejet d’origine non 

domestique sur le réseau communal de Martinange. Une augmentation du rapport DCO/DBO5 est par 

ailleurs observée entre l’entrée et la sortie de la STEP. Ceci est probablement dû à la difficulté pour 

les lagunes de traiter la DCO par rapport à la DBO5. 

 
BILAN HYDRAULIQUES DES TROIS STATIONS D’EPURATION 

Les bilans hydrauliques détaillés ci-dessous comparent les valeurs théoriques de dimensionnement 

des STEP avec les données mesurées. 

Bilan hydraulique volumétrique (m3/j) :  

 

 



Bilan hydraulique en charge (kg/j DBO5) :  

 

 

 

 

Bilan hydraulique en équivalent-habitant :  

 
 

 

 

 
Au vu des résultats présentés en termes de charge de pollutions, les stations d’épuration semblent 

être en sous charges par rapport à leur capacité nominale. Cependant, les valeurs montrent 

également une surcharge hydraulique dû principalement aux intrusions d’eaux claires parasites 

permanentes. 

 

BILAN DES INSPECTIONS NOCTURNES 

Les inspections nocturnes se sont déroulées lors des nuits du 28 au 30 novembre 2018. 

Au total, 58 points de mesures de débit ont été effectuée au cours de ces deux nuits d’inspection 

nocturne sur l’ensemble des systèmes d’assainissement.  

Les cartographies ci-après présentent les tronçons sensibles aux intrusions d’ECPP. Les tronçons 

sont numérotés et identifiés en violet. 

 

 

 

 

 

 

 

 

  



  



  



  



CONCLUSION DU DIAGNOSTIC DU FONCTIONNEMENT DU RESEAU D’ASSAINISSEMENT 

 
Pendant la campagne, 12 évènements pluvieux ont été dénombrés pour une précipitation totale  

de 88,2 mm dont 25% précipité en une seule pluie. Les quatre pluies les plus significatives ont permis 

la définition des surfaces actives.   

Le réseau réagit de manière très forte à la pluie : réseau unitaire au niveau des points PM3, PM4, 

PM5 et PM6. PM2 peut également être cité puisqu’en amont et en aval du point, se trouve des 

pâtures très humides avec la présence, juste en aval de PM2, d’un tronçon unitaire du réseau. 

Par ailleurs, les données mesurées en entrée de la STEP du bourg lors des deux campagnes, 

montrent un volume d’ECPP moins important en été (15,6 m3/j) qu’en hiver (22,2 m3/j). 

Concernant les tests à la fumée, ils peuvent être faits sur le réseau séparatif en amont de PM1 et de 

PM2, sur un linéaire d’environ 1,5 km. Les réseaux d’assainissement de Martinange et Rochegut ne 

sont pas concernés par ces tests puisqu’il s’agit de réseaux 100% unitaires.  

Les tronçons soumis à l’inspection télévisuelle (ITV) représentent 1,6 km de réseau. 






